
REVUE PÀRLEMENTAIRE. M. Cartier a démontré, ls J ie e con 'ifl *M it- ine u pis eo
r(Suite)mains, que lui et son coll ègue M co rrIa uimitd amjtt es

nald n'ont jamais voté pour ce principe- memrbresdans.les deux sections dela prô-
Mr. Fergtlsson a parlé ensuite au nom pour lui il ne sacrifiera jamais les intérêts vince, et dès lors une partie de la repré-

d'une partie de ses compatriotes du Haut- des Bas-Canadiens et ne consentira point sentation serait en droit de faire résignelt
Canada, dont les droits ont été lésés, a-t-il à la destruction de leur égalité dans' le le nîinittêr6; ce qui amènerait un notl-

dite àel'CaindetlfaitetubPrinceud parlement. Ces déclarations ont fait p!ai- veau cabinet àchaque différence d'opinion

Gle nstecnetil afaitdetoeur srsir aut parti ministériel Bas-Canadien qui des membres du Hauit et du Bas-Canl-
le initèr cete ésin d lers doutait <le la sincérité de son chef. dia. Or. l'on sait combien il est difficile de

et le mécontentement qui en est résulté Les membres de l'oppositicn ont montré, lëls faire accorder sur la moindre proposl-
dans le Hautt-Canada. Ainsi Mr .Fergti8- depis l'ouverture des charrbres, et à. pro- tioi: le miniý,tère -actuel ne pourra donC
son s'est constiiué le défenseur des Orfani- pos surtout de cette qtlestioia,quie la'bonne agrYéer que ce Principe soit admis.
gistes, et il veut qut'on expritne leur nié- intelligence ne règne pas aut milieu d'eux,C Les efforts de 'opsiinn'o~nt dn

donsenlamertponrdu leiouv e rne.te u'l i sont pas'Ltins d'accord sur leur pas été ecoutroiinés de succès: aucun n'a
dansa rpoie di dicotrs d Trne.programme politique. C'est ainsi que M. réussi, et l'adresse a été enfin acceptée.,
MM. Gwan icote et oraner ottandfield Nlcdonald ne partage pas les comme nous l'avons déjà dit. Le vote fi-

aussi tenui le ministère responsable de sentiments de MNM. Foley et Fergus u el hmr adnéuefrena
ce qi sest ass en anaa à 'oCa -son sur la représenttation basée sur la por oiéaumnsée
sio dela isie d Pinc <l G«l~s ~pulation. On s'aperçoit aisémient que Une affaire de haute importance est

ont surtout insisté sur ce point,qîîe ledclene d e .Bow ut o pri maintenant soumise à la considération dit
de ew-aste e amnan lePrice Leà deuxième proposition de M.Fergusson Conseil Législatif. C'es;t la requête-iii

Galles en Cannda.,devait être soumis à l'au., a été rejetée comme ha jremniêoe attenduie de Mr. Duibord qui y a 'donné
torité du ministère canad ien et mém ýà no La dernière proposition à l'atdrmsse a été lieu. Mvr. Dubord vent représenter la
tribunaux. M.Cartier a dfendu le gotver- faite par Mr. Sanfield Nle(toi)ald. Il oti divisionl Stk)dacona a" conIseil lég«islatif
nement, et Lait remarquer aux membres drait exprimerai gouverneur que le mi. et ila demandé sortsiéa l'honorable

pisretpquelemdendeimeérial tait or nistre devrait réunir la maijorité des re- chambre : n sait quie ce Monisieurn's
minstr duparemet ipéralqu'l pr-présentants des deux sections dIe la pro- pas l'élu dut peuple, puisque ses deux con]l-

tait avec lui su responsabilité ministériel- vince, pour leur mutuel bonheur ; qul'il nie étîlteulrsNI M. Htmot ctBîrtlie ont été pIOls
le enCanada comme ein Angleterre,et qu l- l'a pas à présent et qu'il gnuiv-rnie par h eiretii que lui ; mais coiniic il-, W11 tt
eufin,étant pair dtiRoyaiimne-Unii,il ne petcnéunte aaae uemjrt pu accepter la place, l'honnieur,dit-il, li
étre jugé que par ses pairs à la Chambre Bas-Canadienne seulement. Le llé en revient. La chambre I-Lte aura u(1loIC
Haute dont il fait rartie en Angleterre. rêts (lu Haut-Canadla sont donca sacrifiés se prconomîcersmmr ce cas singulier d'é
A la suite de ces explications, la chambre c'est pour cela qu'il n'a pas confiance dans lection : elle décidera si M.Dnibord doi t

s'est prononcée contre la proposition deM.l'diitaoncueeqivesiat avoir le siège qu'il demande, oisi les ha
Fergusson. Cette première discussion a lui, rester à tout prix anu pouvoi r et enve- bitantu de la division Stadaicona pourrolit
donné lieu à des dècînrations de principes nimer de plus en plus, par sont obstination envyoyer à la législauure un miembre de
auxquelles on ne s'attendait pas . C'est ,lu hi.L ueetd aCabedé agarder les rênes <lu commandement, leurcoi.L.j;metd l calr
ainsi que M. Iluot W'est formellement dise in de laprvneséi >e1 . Haute rètglera bien <les difficultés stir la.
claré pour l'administration actuelle,lu L'honorable membre ajoute ensuite que vldt lséetox.

que a cndute paséeý'tenit anslesce principo, s'il n'a pas été sanctionné par
rangs de l'opposition. un vote de la chambre, a dut moi ns étý la LaINUE lviwd,

Mi Fergtisson,4battiu une première règle de conduite de touts les min istères ~CNUEElvasnd
fois, est revenu à 19 c haige. Il veut qu'on depuis l'union des Cànadas: tois les minis- D A
exprime dans l'adresse le regret qu'é. tètes en effet ont résigné, a-t-il (lit, quand DES COLLEGES
prouvent les ilaut-C unadiens de voir quie ils n'ont plus été soutenus par la double1
le discours du Trône nie fait aucune men- majoritéj des repiésentants du payli. On M IS E N MU SI Q UE
tion du recensement dles deuix Canada%; sait que M. Mxlowald t-s3t l'ami constant est en vente aur Btreai de l'Abeille et
Car suivant liii, le résultat dut rec'ensc- dle la double majorité qu'il défend -avec' cher queclques libraireri.
ruent devra mettre fin à unme question clé- une grande énergiP-. Plusieurs miembres,____
battue depuis bien lonigtetip3, la question ent.res atresMM.Dorion,Siotte et Drun.ii. CONDITIONS DE CE JOURNAL.
de la repré.»seint lti basée sur la popuila- mnond ont parlé à la sitt, et ont aussi ex-
tion, et 'orateur fit une tissez longue primé qu'ils n'ont pas confiance datn
tirade sur ce sujet. Plusieurs autres niem- l'adrninistration actuelle. Miii comme LAbie 1 aatutttqîepebl nfisjrC
bres en firent autant, et quoique ce ne fuit ce n'était pas le temps de présenter untiMaine. Le Itrix de lltlonsi.unrnt est de go- 6d- PaYa-
pas le sujet principal, la question (le la vote de non-confiance, tous cea flots d'é- b! llavance. Les Pensionnaires a'abonut au bure&*
représentation basée sur la population fut loquence ont été perduis - ~lAel
cependant traitée longuement. C'est M. Les membres dit parti ministériel de sont
Foley, membre de l'opposition, qui s'est donmc contentés dei répondre air îrincipmAENS
montré le pluls chaud partisan de de la double majorité, et d'y opposýer leurs ÂGSiteTéèE MN T S*iei
te principe de son parti. Le résultat objections qui se réduisent à une seule : Sit-hre------MÂ.hre

de cette question a montré que le minis- l'impossibilité de1 sa mise en pratique. A Notre Dame du Leoyy. M. E. CléuiCSte

tère n'a pas changé de politique, et qu'il Tout ministère en effet serait ilnSOu- A la Petite-Salle -M..M L. Langis.
erst toujours opposé à la repréçentation tenable avec ce principe, car il n'yChisEtee- MM. Ç P .Doberty.-
basée sur la population, quoiqu'il ait été a presque pas de mesure législative si CelsEtre Chs.Baillargeou.

accusé dit contraire en pleine chambre, sage et prorDsée par le ministère le pluis OORGES ROY) Gérant.


